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Un obi t 
solennel OBIT SOLENNEL 

au imorsa i io sera, célébré le J e u d i s janvier 
1*745, à I I b a n n i I 4. au Maître-Autel do 
Pégli • Notre-Dame, pour 1" repos do l 'âme 
do Mademoiselle M a r i a - C a r o l i n e - l l é l é n a -
Joaeph C à ï T E à U , dàeédê* a Roubaix, le 8 
décembre 1*73, à l'âge de l a ans e t 8 mois. 

Les personnes qu i , par oubl i , n ' aura ien t 
pa s reçu de lettre de faire par t , sont priées 
de considérer le présent avis comme en te
nant lieu. 

Fai ts Divers 
— U n e forte bour rasque a souillé hier m a 

t in su r Par i s et a causé plusieurs accidents, 
.y compris u n naufrage en pleine Seine oii 
u n ba teau chargé de bois a pris eau et a 
sombré près d u q u a i de Grenel le . 

— M. le maréchal de Mac-Mahon assistait 
samedi dernier à la représentat ion de Jean 
de Thomeray, au Théât re Français . 

— L a publ icat ion de YA7inuaire militaire 
sera , d i t - o n , re tardée j u squ ' à la fin d u mois 
de février p rocha in , époque à laquelle l 'or
gan isa t ion des nouveaux régiments d'infan
te r ie , de cavalerie et d'arti l lerie sera termi
née . 

— U n violent incendie s'est déclaré la 
n u i t dernière , à minu i t et demi , dans une 
grande fabrique de biscui ts du passage l l é -
nilemoi t a n t . Le feu a été a t taqué de qua t re 
côtés à la fois et g; Ace à la prompt i tude des 
•écouta, il a pu être circonscrit au bou t de 
d e u x heures . Les dégâts n 'en sont pas moins 
cons idérables , car ils «ont évalués a une 
s o m m e d 'environ 150,000 franc3, mais cou
ver ts en part ie par p lus i surs compagnies 
d ' assurances . On présume q u e le feu a é té 
c o m m u n i q u é à des pl*nches placées au tou r 
d u loyer servant a la cuisou d t s b i scu i t s . 
On n 'a eu aucun accident à signaler . 

— Un jeune h o m m e , appar t enan t à une 
des premières familles espagnoles et qu i oc
cupa i t , quo ique Agé d 'uno v ingta ine d ' an 
nées , u n graae supér ieur dans l 'armée régu
l ière , étai t venu à Par i s , où il avait loué, 
rue de lUvoli, de somptueux appar tements ! 
Il espérait que sa famille, qui joui t d 'une 
fortune immense , lu i servirai t u n e rente 
.tvec laquelle il sout iendrai t son rang clans 
U h a u t e société française. 

Ses ressources épuisées, il écrivit à sa 
famille. Celle-ci répondit sèchement q u e , 
pu i squ ' i l aTait donné sa démission d'officier 
sans la consul ter et contre son gré, il n ' a 
vai t p lus à compter sur o!lo. Celte le t t re 
fut u n e cruelle déception puur ce j eune 
h o m m e , hab i tué à mener la \ip, a grandes 
guides , e t qu i ent revoyai t déjà le jour où il 
serai t aux prises avec k s besoins de 
l 'exictance. Néanmoins , il a t tendi t , pour 
renouveler sa demande , l 'arrivée d u jour de 
l 'an , mais n ' a y a n t pas r<-çu de réponse, il 
s'est b i û l é la cervelle h ie r m a t i n . 

— Deux nouveaux assassinats v ieuuent 
d 'être commis par les ? - -ommeurs de R i m -
boui l le t . P e n d a n t la nu i t une femme, r e t e 
n u e dans sou lit par la maladie , a été frap
pée en même temps que sa servante , cou
chée daus l 'élable à côté de la c h a m b r e . 
Le e r à o e d e ces deux malheureuses a été 
défoncé à coups de cas-:; têts ou do b â t o n s . 
Les malfaiteurs ont eusui tc fouillé les t iroirs 
et les armoires mais un3 somme de 2,000 
francs à échappé à leurs recherche^. Les 
voisins n ' on t en t endu aucun bru i t de l u t t e . 
Ce d rame s'est passé à deux ki lomètres 
d 'Angervi l l ie rs , canton de Dourdan . Céda 
fait en tou t h u i t assassinats qu i ont été 
commis dans u n r ayon de h u i t à dix k i l o 
mèt res depuis le mois de novembre . La 
p-dice n ' a pas encore découvert les coupa
b l e s . 

— Dans la nu i t de jeud i à vendredi on a 
constaté à Munich 17 cas de choléra, suivis 
de S décès,ee q u i fait en tout 2053 cas et 
938 décès, depuis la réappari t ion du l léau, 
qu i data de deux mois . 

— La scène ec passe à Rome eu plein 
couaeil proviucial : Un conseiller se lève et 
demande à interpeller la députa t ion su r la 
quest ion des fumigations à 3a stat ion el à la 
poste, il di t de fort bonnt-s choses, du ieste , 
| ,u is loui -à-coup s'éciie : 

— J e su is d ' au t an t mieux fondé,messieurs , 
u m'élever contre le main t ien de celt^ mesu
ra inu t i le , qu ' e l l e est appl iquée saus in te l l i 
gence aucune . Ainsi , tandis que les lettres 
J.0 Naples sont coupées en deux ou trois 
endroi ts , les dépèches qui proviennent de la 
wctne ville sont in tac tes . . . (Brui t , r u m e u r s , 
in terrupt ions ,hi lar i té . ) Ne riez pas ,messieurs , 
i i i terrompit l 'acteur en frappant avec véhé-
înuLise sur la poche de son habi t où se trouve 
s j n portefeuille, j ' a i ici la preuve que ce que 
j ' avance est exact , et je puis convaincre à 
l ' ins tant mes in te r rup teurs . 

ROCHEKOKT DANS LA PRESQU'ILE DOCOS. 
— Nous lisons dans l'Assemblée Natio
nale : 

« Il parai t , d 'après les derniers avis de 
la Nouvelle-Calédonie, que Rocbefort a été 
instal lé à N u m b o . point s i tué à l ' ext rémité 
de la presqu'î le Ducos . L 'adminis t ra t ion a 
fait construire en est endroit , un cer ta in 
nombre de ba raques pour les déportés qu i 
voudron t être t ranqui l les pour se livrer au 
travai l . 

» N u m b o est une" pet i t s valée très-saine, 
placée dans une s i tuat ion p i t to resque . Ro
cbefort parait soumis et désireux de vivre 
t ranqui l le e t oublié . 11 .se t rouve mieux à 
N u m b o que dans la prison où il étai t au 
momen t de son dépar t . Il a reçu la visite 
do l ' aumônier du camp et celle de M. le 
l ieutenant do vaisseau Pouzolz , qu i com
mande la presqu' i le D u c o s . « -

— L 'archevêque de Par i s a piété hier , a 
11 heures , le se rment de ca id iua l . Il avait 
pour témoin Mgr. de Cérauue . 

— Ou sai t que les deux g rands ba is de 
l 'Elysée sont fixe"': au 1 i et au 28 j anv ie r . 
D 'ant r s b a i s s e r o n t donné i au mois de fé
vrier;». l 'Hôtel do la Présidence à Versailles. 

— La réception d-î M. de Loménie à 
l 'Académie Française e.-t ftaée.au j eud i 8 
janvier, à u n e heure . C'est M. Jo i e s S a n - i 
deau qu i répondra au récipiendaire . 

— Ou vient d ' instal ler au Conservatoire 
OC Musique un clavecin a y a n t appa r t enu à i 
Hsuie -Joseph Chanter el eonné au biblietbé- i 

ca.re par M. Henr i Didier . C'est sur cet ins
t r u m e n t que Rouget de Li.sle Gt retent i r 
pour la première fois aux oreilles dcà Pa
risiens le eban t de la Marseillaise. 

. ~~ *-a Gazette tCAngsbourg annonce 1° 
| s in is t re en naor do vap ur Elôa, appa i t euau t 
• a 'a ii; n dfc l i a tobomg à Londres et à la 

compagn ie générale du navigation à rapeUr. 
| Ce nav i re , qui est de 500 tonneaux , n 'ava i t 
i pas oe passagers eu q u i t t a n t Londres : son 

équipage é ta i t d e 32 hommes Le vapeur 
' Cosmopoltian, dt> la m ê m e compagnie parti 

en mémo temps que l 'JTtta, a failli périr 
dans une tempête dans laquelle Y Ella a 
sans dou te sombré . 

La Gazette de Cologne annonce également 
la perle du vapeur Urania a l lant du Havre 
à H a m b o u r g , et dont l 'équipage a été sauvé 
par un ba teau oéeheur hol landais , après 
une série de terribles péripét ies . 

— La production du chai bon en Autr iche 
s'est élevée en i871 à 7,772,065 t o n n e a u x . 
Ce to'al présente u:;e augmenta t ion de 
1,001,137 tonneaux sur le chift'ie de l 'année 
précédente, qui lu i -même étai t de 505,408 
tonneaux supér ieur à celui de 1800. Pou r 
les l ignites la product ion se chiif .e en 1871 
par 7,539,924 t o n n e a u x . C'est î ,364 ,389 
tonneaux de p lus quVn 1870. 

En 1861, la production annuel le était do 
6,863,095 tonneaux , savoir : 3,590,433 
pour le charbon, et 2,772,661 pour les 
l igni tes . En add i t i onnan t les chill'ics de la 
production de \<1\ pour ces deux art icles, 
on trouve un total de 15,312,888 tonneaux , 
ce qui fait ressortir u n e augmen ta t ion de 
8,9(9,693 tonneaux en dix ans , soit une 
moyenne annuel le d ' augmenta t ion de près 
de 000,000 t o n n e a u x . {Engineering.) 

— 11 est tombé ces jours derniers uue 
quan t i t é considérable de oeige sur tou te la 
chaîne des Apenn ins , el sur le versant s u d -
est la marche des t rains de chemin de 1er a 
été intercep:ée en que lques oudro i t s . 

— Ou mande de Naples , le 3 janvier : 
Le Vésuve fait en tendre de souids g ron 

dements . 
Le bul le t in publ ié pa r .M. Pa lmier i , d i 

recteur de l 'observatoire vésuvien, annonce 
que l'on considère une forte érupt ion comme 
i m m i n e n t e . 

Home, 4 janvier . 
Le bul le t in de M . Pa lmie r i , directeur de 

l'obst rvatoire de Naples, constate u n accrois
sement de l 'activité du Vésuve . Le feu ne 
se mont re pas encore daus l ' intérieur des 
cratères, mais la fumée ind ique par son in
tensité que la matière eu fusion n 'est p i s à 
uue grande profondeur . 

{Indépendance belge ) 
— D'api es ie Prialers Register, il y a 

m a i n t e n a n t en A n g k l i r r e et en I r lande 131 
j o u r n a u x quot idiens réparti* comme s u i t : 
i^oncbes, 24; provinces, 72; Ecosse, 13; I r 
lande, 18: pays de Galles, 2; îles du Ca
nal , 2 . 

— P e n d a n t la dernière semaine de 18~3 
on compte, dit la Chipping Gazette, que 33 
navires ou i péri . Le nombre des sinistres 
mai i l imes pendan t l 'année entière 1873 a 
été de 2 ,281 . 

— On lit dans le Pnngolo de Naples : 
« Ou nous é<-iit de Pompéi que les fouil-

los exécutées hier , 30 décembre , en présence 
de M. et M no Cairoli et que lques a mis ont 
été Irès-baureuses. 

On a trouvé les objets su ivan t s , en b ronze : 
u n e chaudière , une casserole, une coupe ,un 
pet i t moule pour la pâtisserie; eu p lomb : j 
t r en te poid^ et un peti t couvert avec m a u - j 
c b s e n bronze; en fer : un peut mar teau et ' 
deux coupes collées ensemble par la rouil le , ! 
en verre : une amphore avec anses de t rès - I 
belle forme et bien Conserva ; qua t re vases J 
funéraires et un bouton do couleur bleue- en 
m a r b r e : u n petit mort ier et un poids de . 
balance; en terre coite : un petit pot conte
n a n t de la couleur , deux eruehes et, enfin, • 
uue grande coquille qu i a beaucoup de res- j 
.•cmblance avec la nacre, e t p lus ieurs m o r - : 
ceaux de couleurs . 

— En Ang le t e r r e , les g rands ren t res 
manufac tur ie rs qu i avaient retrouvé quelque 
an imat ion ont eu, comme"toujours , à souf
frir des jours de fête. Cependant d ' impor-
tan tes commandes de l 'étranger sont a n n o n 
cées, et tout fait espérer u n e reprise nor
m a l e . 

p lan ta t ions offrent le plus bel aspec t . 

La SAUT ri- 'nn.i.Eux.—Ou De souvient de ' 
RIondin du Niagara . Un signor Ralleni 
accompl 'ssai t celte année un exercice encore | 
plus Pxtvaordiu»irt-. 

Balleni est d 'origine anglaise, malgré non ! 
nom i t a l i r n . 11 est Agé de t rente det-x a n s . 
Il a été disciple de. RIondin ,mais il dépasse 
de beaucoup son maî t re , su r tou t eu se p r é - I 
c ipi tant d 'une h a u t e u r de 100 pieds dans les 
eaux mugissan ts du Niagara . 

Le lund i f>t ' e mercredi , il franchissai t , 
sur u n e corde t endue , la distance qui, s é 
pare les deux rives; il avait les y e u x baDdés, 
les pieds dans un sac. et se chargeai t d ' un 
h o m m e sur les épaules . 

L^ vendredi et le samedi , il faisait d ' au
tres exercices tou t aussi dangereux dans 
Prospect-Parck, parce que le temps n 'é ta i t 
pas propice. 

Voici comment le Loehporl-Union raconte 
le s=.ut péri l leux accompli le mercredi p r é 
cédent : i 

Vers les q u a t i e heures du soir, Ral leni , 
après une dernière caresse à sa femme e l 
à ses enfants , mit du blanc sous ses s a n 
dales, e t , rlisaut adieu aux possessions de 
a re ine , il s 'engagea sur la corde, qu i i 
avait une longueur de 1,500 p ieds . 

Après avoir fait que lques pas , il s 'arrêta 
pour laisser prendre sa photographie .puis 
repri t sa marche vers l 'autre r ive, en s u i 
van t la cadence de la m u s i q u e . 

La course dura seize m i n u t e s , et comme 
la corde s'élève à chaque ex t rémi té , sa 
fatigue d u t être g r a n d e . 

Ap;ès que lques minu tes de repos, M. Ba l 
leni a p p i r u i de nouveau sur la corde, et , 
au bout de hu i t m inu te s , il avait parcouru 
la moitié de sa longueur . Alors il s 'arrêta, 
s'assit su r la corde el se prépara à faire le 
terrible plongeon dans la rivière. 

Tous les y e u x étaient fixés su r lui , et , ! 
hiea qu ' i l r ô t fait déj^. deux fois cet ex.'-r- ; 
eiee, on «'attendait à le voir «e précipiter dans 
l'abtmf» pour n'en plus sortir» 

Au-de»*eu» ds lut, >A tenait AV«Ç difflenlté j 

dans la rivière u n canot , avec trois hommes 
rainant contre la violence du courant . 

Tout à- c sep, on vit la forme do M. Bal 
leni descendre rapidement , les pieds en bas , 
e t Ira spectateurs tressaill irent d 'épouvante . 

1 i ;ntôt ou entendi t an bru i t sec, suivi 
d*'-: moment d'angoisse. 

Balleni éUi t d.>'lj ou 1- uieds au dessous 
de l 'eau, lu t t an t pour ses jours . Il reparut 
b ientôt à la suiface. Le canot accourut pour 
In recevoir, au milieu des applaudissements 
frénétiques de la foule. 

Le danger qu ' i l avait couru ne f'..t appré
cié que peu après, quand le .ignor laconla 
les incidents de sa descente. La corde en 
caoutchouc qui le re tenai t s'était brisée et 
eidacéo au tour doses jambes le pr ivant ainsi 
de la liberté de ses mouvements . 

Ce fut un terrible momen t pour lui , car 
ne comprenant pas la réalité de sa s i tua t ion , 
il croyait être enveloppé par des herbes 
aqua t iques . Il pa rv in t cependant à se dé
barrasser de ce filet élast ique et émergea 
au-dessus de l 'eau, en laissant u n e de ses 
sandales au fond de la rivière. 

Malgré les dangers d ' un semblable s au t , 
M. Balleni est loin d'être découragé. Il se 
propose de cont inuer ses exercices et de leur 
donner plus de variété encoie, pour at t i rer 
le concours des é t rangers . 

Les ar is tocrat iques hab i tués de Cl iu ton-
Ilouse lui t irent une véri table ovation q u a n d 
il revint su r la r ive canad ienne . 

Les g.eeiibacks pleuvaient daus la voi
tu re . Mais quelle que soit la quan t i t é de do l 
lars qu ' i l empoche à chaque exhib i t ion , co 
doit être une faible compensat ion pour les 
risques effrayante qu ' i l court de sacrifier sa 
vie pour 1'nmusemeut du publ ic . 

— Le compte- rendu annue l de la Compa 
gnie anglaise d 'assurances sur la vie, le 
Gresham. v ient de para î t re . Ce compte- rendu 
est é tabl i , d 'apiès la nouvelle loi anglaise 
qu i exige des compagnies la publicat ion de 
renseignements tt-ls qu ' i l devient impossible 
de ne point se faiit une idée abso lument 
exacte de la véri table s i tuat ion de ces com
pagnies . 

Le publ ic appréciera l ' importance d ' un 
pareil document . 

11 est envoya di rectement à tons les assu
ré s , d e u x d 'ent re eux qu i ne l 'auraient pas 
reçu peuvent le faire, réclamer dans les b u -
reaux de la C' npagn ie , rue de Provence, 30, 
à Pa r i s , ou chez les agents en province . 
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C I I H O X I Q I J E J I L I f t l C I A l i t E 
La cour d 'appel de Dijon a r endu u n 

a; tê t qui t ranche une quest ion intéres-sante 
pour UH grand nombre de spéculateurs à la 
Bourse , en établ issant la jur i sprudence sur 
un p.dut dou teux de, l 'exception do j e u . 

Voici dans quelles circonstances : 
Daus le courant do l 'année 1869, M. Marie, 

négociant à Ouges (Haute-Saône) , se présen
tant , comme chargé par d é n o m b r e n t cl ients 
de faire des opérat ions de Bourso au comp
tan t , ent ra i t en correspondance avec M. do 
Miremont , banqu ie r à Par is , et le priai t 
d 'ê tre son in termédia i re . Or, 1 J i novembre 
ÎSO'O. Marie donnai t ordre à M. de Mire-
m o n t d 'acheter à terme vingt-cinq déléga
tions de Suez. Le t t novembre , H n présence 
d'une, baisse considérable, Marie donna or 
dre de le reporter fin courant avec promesse 
de. payer dans la hu i t a ine . De Miremont 
exécuta cet ordre, en invi tan t de nouveau 
Marie a régler; mais .à par t i rde celle époque, 
l 'opération fut repoitéo de quinza ine en 
qu inza ine sans que Marie rompit le silence 
obst iné dans lequel il s 'était renfermé dès 
la première lettre du banquie r . 
' Enfin, au mois d 'avri l 1*70, on l iquidai t 
l 'opération, qui présentai t une perte de 
3,431 fr.. que Marie refusa de payer en 
opposant l 'exception de j e u . L'affaire fut 
alors portée devant le t r ibuna l de commerce 
de Langres , qu i se prononça contre Marie, 
lequel interjeta appel de ce jug, men t . La 
d u r de Dijon, considérant que l 'oxcepiiou 
de jeu ne peut être opposée au manda ta i re 
que dr.us le cas où ce dernier sait que les 
opérat ions auxque l l e s il prête son concours 
sont p u r e m e n t fictives et d iss imulent le 
jeu, que Ce n 'é ta i t que par le mauva is vou
lu:.' do Mario que l 'opération, sérieuse au 
débu t , s'était cont inuée par des reporte, a 
confirmé le j u g e m e n t du t r ibuna l de Lan
g res . 

Nouvelles du son* 
i d é p ê c i i e s TéSégirapb««j«se« 

(Service particulier du Journal 
de Roubaix). 

Paris, 6 janvier. 
La Siècle el le Rappel ont reçu, en 

réponse à un article du Journal de 
Geuèce qu'ils avaient reprodui t ,un com
muniqué du ministère de l ' intérieur 
qu'ils publient ce mat in .M. la ministre 
de l 'iulérieui déclare qu'il est inexact 
que le gouvernement ait pris des mesu
res sévères contre cinq journaux suissee . 
La Patrie de Qenève a été le seul jour-
ro i p u i ^ e frcippé d ' interdict ion. Le 
progrès, cité par le Siècle et le Rappel, 
a été interdit te 3 juillet. Quant aux 
Etals-Unis d 'Europe , il a elé frappé 
par lo gouvernement de M . Thiers le 3 
mai 1873. 

La réunion mensuoilo de la société 
d'économie politique a eu lieu hier .soir 
sous la présidence do M. Michel Che
valier. M. Wilhaumé a d 'abord pris la 
parole, puis M. Wolowski a examiné ia 
question de savoir s'il faut continuer à 
demander le» ressources dont on a be^-
soin à l'impôt indirect , ou s'il convient 
de s 'adreaser à l'impôt direct. M. W o -
lo\\>ki a demandé un remaniement des 
évaluations cadastrales et du taux de 
capitalisation du revenu foncier, qu' i l 
voudrait p o r t e r a 'i <>0 pour les succes
s ions . MM. Ducuinar et Garnier ont 
appuyé vivement l'opinion de M. W o -
low.-ki. 

Havre, ^janvier, midi. — L u cour 
do l'runii eeuio française a rendu son 
verdict dans l'autiirs do la Vt'lfe du 
/A;ivc.0e vcrd:"i aili ifeateaettuivement 

u och earn în fnulo qui a amené ls 
collision eutre les deux nav i res . 

Rome, o janvier. — La Vota; de la 
vérité publie u n s dépêche de Constan-
tinopie annonçant que le Sultan a résolu 
la question arménienne en faveur des 
catholique» par t i sans d u patr iarche Mgr 
l ï a s souo . 

Le Pape a reçu aujourd 'hui une 
nombreuse députation I r landaise . .Mgr 
Conway, a prononcé un di.-runr.'i. Mgr 
Kerby a présenté une offrande considé
rable en espèces . Le Pape a répondu 
en louant la constance des ir landais qui , 
pendant trois' siècles I -', an milieu do 
cruelles persécu t ions , ont persévéré 
dans leur foi; il leur a recommandé do 
conserver leur foi fidèlement : ic moyen 
le plus propre pour at teindre ca but , 
a-t-il dit , est l'union parfaite entre vous . 
Il a remercié Mgr lverby de l'offrande 
qu'il avait présentée. 

Vienne 5 janvier.— Lors d e la récep
tion solennelle de l 'ambassade de France , 
le prince et la princesse Odescalchi 
feront les honneurs . 

Pcsth, 'i janvier. — Les ablêgafs 
pontificaux unt notifié, hier, à lV.m-
pereur , la promotion des archvèquea de 
Salzbourg et de Gran à la dignité de 
ca rd ina l . Un assure que le Pr imat de 
Hongrie rece- ra la barret te de la main 
de l 'empereur dans le palais roval de 
Buste. 

Londres, 3 janvier. — Le Tintes fr 
reçu de Madrid la dépèche suivantes en 
da te du 4 : 

La nuit s'est assez bien pas sée ; il y 
a eu de nombreuses patrouille:-;. Ellej 
sont rentrées , ce malin, d a n s les caser-
nés . La ville a repris un aspect t ran
quille. Les volontaires hostiles ont été 
dé sa rmés . Les communicat ions par les 
chemins de fer e t par le télégraphe ont 
été repr i ses . 

Sairl-'?étcrsbourg, 5 janvier. — L e 
duc d 'Ed imbourg est arrivé hLr , I! a 
été reçu par une foule enthousiaste. La 
ville était r ichement pavoisée. 

Londres, 3 janvier. — Une dépêche 
de Sommorros t ro , en date du 2 janvier , 
annonce que le général Moriouès s'est 
r embarqué à Santona avec toutes ses 
t roupes . On pensait qu'il se rendai t à 
Santander . La .dépèche ajoute que 24 
bataillons G n l i s ! -s qui entouraient Utl-
bao, se préparaient à marcher à sa ren-
contre. 

Berlin, 3 janvie•*. — La Gazelle de 
r A l l e m a g n e du Word* donne un démenti 
officieux à la Germania qui a r épandu 
des bru i t s a larmant* touchant la santé 
de l 'Empereur . La Gazette ajoute, quç 
l'état de ^'Empereur n'a j amais été assez 
grave pour qu 'on n'ait pu s 'a t tendre à 
un prompt ré tabl issement .— • li «'agis
sait , dit, en outre , la Gazelle de l'Alle
magne du Nord,, da douleurs de goutta 
e td 'une affect ioncatharralequiexigeront 
encore des soins. L 'empereur a toujours 
été eu état de s 'occuper des affaires 
gouvernementa les ê t il entend, depuis 
longtemps, des rapport* journal iers . Il 
n'a jamais été question d 'une situation 
véri tablement inquiétante,ni d 'une éven
tualité comme celle dont parte la Ger
mania. L 'une el l 'autre sont de pures 
invent ions . 

Le Moniteur officiel de VEmpire di-
q u e l e nouveau refroidissement d e l'en» 
pereur est p resque complètement guéri , 
et que le rétabl issement dea forces du 
malade fait des progrès sensibles . 

Madrid 3 janvier. — La Gacrta pu
blie des décret-, nommant MM. Martos 
minisire de la justice, Echegaray mi
nistre des finances; Mosquera defl 
t ravaux publies, cl Albaceda gouverneur 
civil de Madrid; suspendant les g a r a n 
ties consti tutionnelles; déclarant en vi
gueu r dans touie l 'Espagne la loi d 'ordre 
public du iid avril 1870. 

(Joe circulaire du ministère de l ' inté
r ieur adressée aux gouverneurs des pro
vinces ordonne la suspension de tous 
les journaux carlistes ci cantonnal is tes . 

Hier à Saragosse a éclaté un contlit 
entre les troupes et les volontaires! de 
la liberté; après huit heurfea de combat 
les t roupes ont fait 200 prisonniers , et 
ont pris six canons, beaucoup de fusils 
et de munitions de guer re . La rébellion, 
qui avait été provoquée par l 'Ayunta-
mientoe l la députat ion provinciale a été 
complètement maîtrisée àneuf heures du 
soir. 

En suite des bru i t s r épandus hier soir 
que des t roubles étaient imminents à 
Madrid, les autori tés ont pris des p ré 
cautions mili taires, mais la nuit s e : t 
passée t ranqui l lement . 

DÉPÈ CUES TEL É GRA Plll Q, UES 
Liverpool, l> janvier . 

(Dépêche de MM.Busch . e t C°, ieprésenlésà 
Rouba ix par M. l îul teau Desbonuets . j 

V e n t e s 1 2 , 0 0 0 b. M a r c h e d i s p o n i b l e 
s o u t e n u . 

Havre , 6 janvier . 
(Dépêche do MM.Busch et C*,représentés à 

Rouba ix par XL Rul teau-Desbonnets . ) 
Ventes; 600 b . Marché sa.is change

ment , Géorgie 98 . 

LIVICRPOOI.. .'i janvier . 
Ventes li'.OOU b . , dont le.OUtl b . pour 

la filature, prix sans changement . Livrable 
.-ans changement» À Bombay, recette* dc> 
la semaine 8,000 b . , pour l'ajibée 1 ,u^7,0u(J 
h . , expédit ions S,000 b . pour Angleterre, 
! . ' ,00 i,. prâr la Gaatiawnt i tet*lM9,QQQ 

H A van , * teovier. — Cotons. — >-ous 
ouvrons la semai nu avec une \>,MU\ demande 
languissante de fiLture, mais les pr ix n of
frent toujours pas de variation pour les 
Amérique disponibles . On écoule toutefois 
bien volière. Il en ei:t de même pour l«s S u 
rate et ces eolous bout faibles par cont i 
nua t ion , au moins pour les sortes intér ieures 
et moyennes . L* très-oidiuaire Louisiane 
vaut 106 IV.; le di te Géorgie, i W / 9 9 f r . - -
\ livrer, on no rite rien et les prjhi sont 
nominaux h 9S fr. pour low-mld . Géorgie, 
a I04/H»5*fr. pour nsême d a s a e m e o t *-n 
Louisiane. — A lorm*, ou » f ' l i l l l " ' , r ' 
sian« jauvier à MU fr . ; du février a avri l , 
à 100 ( r . 

Le* ventes notées il quatre beutes vent a 

1,002 b. , 
Lttttt*». — En môme position, avec des 

affaires régulières, et on note 100 b . Buenos-
Ayrea su in t , de 175 à MJo f r . . 

Arrivages : Rio Grande, venant de I e-
nambuco , avec 337 balles de cotou : Tra-
teller, venant de S a v a u u a h , avec 2,ti38 ba l 
les de colon ; Bonila. venant de S a v a n n a h , 
avAC 1,707 balles de c o t o n ; / » . Fanny, ve
nant de (Jharleston. avec 1,004 balles de 
coton; ./.- / / . - Dillbighim, venan t de Char-
leston, avec 920 balles de coton. 

VEONTARIAT D'UN AtT 

M. TMsjpMssJ R I S S E M O I T , 
professeur d'escrime et ins t ructeur mi l i 
taire , a l 'honneur d'informer les jeunes 
geus de la classe 187 i, qu i ont l ' intent ion 
de subir les épreuves pour le volontariat 
d 'un an , qu' i l donne des leçons à domicile . 
— S'adresser, poar les condit ions, café de la 
Télé d'Or, près l'église Sa in t -Mar t in . ^538C 

n k ^ r r i r S i rrfkTTC» r e n d u e s a n s m é -
S . M N T E A T O U S declne par la dé* 
licieuse farine de Santé de Du Barry de 
Londres, dite : 

REVALESCIÈRE. 
Vingt six ans J ' invar iable succès. 
Elle combat avec succès les dyspepsies, 

mauvaises digestions, gas t r i t es , gastralgie, 
glaires, vents , a igreurs , acidités, p i tu i tes , 
nausées,renvois, vomissements , const ipat ion, 
d iar rhée , dysseuter ie , coliques, ph th i s i e , 
toux, a s thme , étouffements, é tourdissements . 
oppression, congestion, névrose, insomnies, 
mélancolie, d iabè te , anémie , chlorose, fai
blesse, épuisement , tous désordres de la po i 
t r ine , gorge, ha le ine , voix, des bronches , 
vessie, foie, re ins , in tes t ins , muqueuse , cer
veau et sang. — "o.UOO cures annuel les , y 
compris celles de S . S . le Pape , le duc de 
P luskow, Madame la marquise de Bréhan , 
e t c . , e tc . 

Cure K» 48,6 U . 
M:,!" la marquise do B i é h a n , de 7 ans de 

Maladie du foie, d 'estomac, amaigrissement , 
ba t t emen t nerveux sur tout le corps, agita
tion nerveuse e t tristesse mortel le . 

Cure N" G2.9SG. 
M"« i l a r t i u . de Suppression des règles- et 

Danse de Sai,it-Gvy, déclarée incurable , par
faitement guérie par la Revalesclère. 

Cure N" C5.112. 
E . P a y a r d , de Gastralgie et Vomissements 

Il no pouvai t p lutse tenir sur ses j ambes , 
ni dormir , a y a n t oujours le creux de l ' e s 
tomac gonflé. 

Gure X" G2,84Li. 
M, Boillet, curé, de 3(i ans d'./ls*/</«e avec 

étouffements d a n s la n u i t . 
Cure N» 70 ,421 . 

ML A. Spadaro, d 'une Constipation opi~ 
nicire de 0 ans . C'était terrible, et des 
médecins hors ligne avaient déclaré qu ' i l s 
n ' y avait pas moyen de le guérir . 

P lu s nourr issante que la viande, elle éco
nomise encore 50 fo;s son prix en m é d e 
cines. E n boites : 1/4 k i l . , 2 fr. 25 ; 1/2 k i l . , 
-i fr.; 1 k i l . , 7 fr . ; 12 k i l . , 50 f r .—LesBi$ -
cv.its deRevalescière, en boites de 4. 7 et C0 fr. 
La Revalesclère chocolatée,en boites de 2fr.29 
centimes ; de 576 tasses, 60 fr. — Envoi 
contre bon de poste : les boites de 32 et 50 
fr. (franco.) — DépeM chez MM. C O I L L E , 
pharmacien et MOBKLIJC BOURGEOIS, t t c h e z 
les autres pharmaciens et épiciers. — Du 
n VUUY et Co, 26, place Vendôme, «à Par i s . 

4091Î c . _ 
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